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«Les partenaires AKI remercient tous les jeunes participants des programmes de 
mobilité et leurs accompagnateurs pour leurs précieuses contributions aux travaux»



AKI est un projet européen contribuant à identifier et à valoriser les compétences transversales, développées 
en mobilité internationale par les jeunes de 18 à 30 ans, hors cursus scolaire et universitaire. Ce projet 
répond à une volonté commune de rendre ces compétences plus visibles et de renforcer leur pertinence sur 
le marché du travail et dans la société. Il est financé par le programme Erasmus+ Jeunesse.

AKI réunit des acteurs majeurs de mobilité internationale et du monde de l’entreprise :

 • l’Office franco-allemand pour la Jeunesse (OFAJ)/Deutsch-Französisches Jugendwerk (DFJW) ;
 • l’Office franco-québécois pour la Jeunesse (OFQJ) ;
 • l’Institut Supérieur de Formation Permanente (INSUP) ;
 • l’Union Wallonne des Entreprises (UWE).

Des partenaires associés sont venus enrichir les travaux : 

 • le Bureau International Jeunesse Wallonie Bruxelles (BIJ) ;
 • les Offices jeunesse internationaux du Québec (LOJIQ).

L’expérience de mobilité internationale place le participant dans une nouvelle dynamique et lui permet de 
développer certaines compétences. Fier d’être allé au bout de sa démarche, il envisage avec une confiance 
renforcée de prendre des engagements dans la société, l’entreprise, la collectivité ou l’association. En 
expérimentant la mobilité, le participant quitte sa «zone de confort » et modifie ses habitudes. L’ouverture 
au monde, aux autres et à la différence, offre indéniablement une expérience de la citoyenneté et du vivre 
ensemble. 

Les compétences professionnelles et linguistiques peuvent être formalisées à partir d’un référentiel métier ou 
d’un code des professions et du Cadre Européen Commun de Référence pour les langues (CECRL). La tâche 
est plus difficile en ce qui concerne les compétences transversales comme, par exemple, la capacité 
d’adaptation ou la capacité à s’engager dans un groupe.

Le partenariat AKI est parti de ce constat pour élaborer un guide consacré à cinq compétences transversales 
développées en mobilité internationale : 

 • L’ouverture d’esprit
 • L’adaptation au changement
 • Le sens des relations interpersonnelles
 • Le sens des responsabilités
 • La confiance en soi

Cet outil est complété par un kit de valorisation des compétences. Il comprend des outils destinés à permettre 
au participant de réfléchir sur son expérience de mobilité et de la valoriser (questionnaires destinés aux 
jeunes, livret de suivi tuteur, document personnalisé de valorisation des compétences transversales).

Le partenariat AKI a fondé ses travaux sur sa connaissance de l’impact des programmes de mobilité en 
Allemagne, en Belgique, en France et au Québec. Il s’est appuyé sur l’expertise de chercheurs spécialistes des 
programmes Jeunesse et d’acteurs du monde du travail, européens et québécois.

AKI EN QUELQUES MOTS
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Aujourd’hui, les défis auxquels se trouvent confrontés les jeunes (difficultés d’accès à l’emploi, intégration 
dans une société multiculturelle, valorisation de leurs compétences dans un contexte de mondialisation) 
renforcent l’importance des compétences transversales.

Les partenaires AKI ont souhaité élaborer ce guide, dans un vocabulaire commun à l’Éducation non formelle 
et au monde du travail,  dans le but de : 

 • démontrer que la mobilité internationale est un bon moyen de développer ces compétences ;

 • aider les jeunes à mettre des mots sur leur expérience, à identifier et valoriser les compétences 
 transversales développées lors des projets de mobilité ;

 • sensibiliser les employeurs au fait que la mobilité internationale peut générer des compétences  
 qu’ils recherchent ;

 • expliquer comment ces compétences peuvent être utiles dans la vie professionnelle et dans la 
 société.

POURQUOI CE GUIDE ?

Les destinataires de ce guide sont : 

 • Les jeunes participants des programmes de mobilité non formelle des partenaires AKI (effectuée en
 dehors du cadre scolaire) et des autres dispositifs comme, par exemple, le Service Volontaire Européen,
 les échanges de jeunes et le service civique à l’international; 

 • Les tuteurs des structures d’accueil. 

Mais ce guide, tant dans ses objectifs que dans son contenu, peut également intéresser les publics bénéficiaires 
d’une mobilité formelle (effectuée dans le cadre scolaire).

Enfin, il peut s’adresser aux acteurs suivants : 

 • Les jeunes qui, pour leur insertion socio-professionnelle, cherchent à mieux comprendre ce que  
 sont les compétences transversales ;

 • Les accompagnateurs des organismes jeunesse qui cherchent des outils pour aider les jeunes à 
 s’approprier les compétences développées dans un cadre non formel (volontariat, engagement  
 citoyen) ;

 • Les employeurs (entreprises, associations, ONG, collectivités…) pour lesquels la seule compétence  
 technique n’est pas suffisante pour s’adapter et évoluer dans le milieu du travail et qui, par conséquent,
 accordent un intérêt soutenu aux compétences transversales ;

 • Toute structure susceptible de s’approprier ce guide (organisme de formation, structure de   
 l’orientation et/ou de l’insertion).

POUR QUI ?
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Une compétence s’appuie sur la combinaison de trois éléments qui sont nécessaires à l’accomplissement 
d’une action donnée : 

 • une ou plusieurs connaissances («savoir») ; 
 • une ou plusieurs aptitudes ou capacités («savoir-faire») ;
 • une ou plusieurs attitudes («savoir-être»).

Une compétence est un savoir-agir à l’intérieur d’une situation dans un contexte donné.

Les compétences transversales présentent la particularité d’être applicables dans un grand nombre de 
situations relevant des différentes sphères de la vie (professionnelle, sociale et personnelle). Dans le contexte 
professionnel, il s’agit de compétences mobilisables dans diverses situations professionnelles et utiles dans 
un grand nombre de métiers.

Selon le centre d’analyse stratégique français, les compétences transversales sont des compétences 
génériques (directement liées à des savoirs de base ou des compétences comportementales, cognitives ou 
organisationnelles).

Les compétences clés pour l’éducation et la formation tout au long de la vie (2006/962/CE du 18 décembre) 
font partie de la famille des compétences transversales. L’Union Européenne les définit comme « un ensemble 
transposable et multifonctionnel de connaissances, d’aptitudes et d’attitudes nécessaires à tout individu pour 
son épanouissement et développement personnel, son intégration sociale et sa vie professionnelle». 

Les compétences clés, au nombre de 8, sont les suivantes : 

 • Communication dans la langue maternelle ;
 • Communication en langues étrangères ;
 • Compétence mathématique et compétences de base en sciences et technologies ;
 • Compétence numérique ;
 • Apprendre à apprendre ;
 • Compétences sociales et civiques ;
 • Esprit d’initiative et d’entreprise ;
 • Sensibilité et expression culturelles.

L’approche « compétence transversale » retenue dans le projet AKI allie compétences transversales et 
attitudes dans la lignée de la recommandation du Parlement et du Conseil européen précitée.

Les cinq compétences AKI développées dans le contexte d’une mobilité internationale, effectuée hors cursus 
scolaire ou universitaire, pourront être mobilisées dans le contexte professionnel et/ou social.

DE QUOI PARLE-T-ON ?

DES COMPÉTENCES TRANSVERSALES 
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L’objectif des partenaires AKI n’était pas de déterminer une liste exhaustive de compétences transversales, 
mais de sélectionner un nombre raisonnable de compétences, particulièrement développées en mobilité 
internationale qui favorisent l’insertion socio-professionnelle de la jeunesse. 
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DE CINQ COMPÉTENCES TRANSVERSALES 
DÉVELOPPÉES EN MOBILITÉ INTERNATIONALE

DE QUOI PARLE-T-ON ?

Après avoir sollicité aussi bien des participants à des programmes de mobilité internationale que des entreprises 
dans les différents pays du partenariat, les partenaires AKI ont retenu cinq compétences transversales 
caractéristiques des expériences de mobilité et reconnues comme essentielles par les recruteurs allemands, 
belges, français et québécois.

Ces mêmes compétences transversales ont été identifiées par le Bureau International Jeunesse de Bruxelles 
comme des compétences d’une citoyenneté active.  Elles sont par ailleurs visées dans différents référentiels 
récents, dont le référentiel canadien de compétences génériques pour la communauté du RESDAC (Réseau 
pour le développement de l’alphabétisme et des compétences). 

La finalité des travaux est de rendre les participants plus conscients des compétences qu’ils acquièrent et de 
sensibiliser les employeurs à mieux prendre en compte les compétences transversales renforcées en mobilité 
internationale.

Les cinq compétences transversales présentées sont étroitement liées les unes aux autres. 

Accélérateur de compétences, la mobilité internationale donne aux jeunes des cartes qu’ils vont pouvoir 
utiliser dans leur vie professionnelle et/ou sociale.
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MOBILITE INTERNATIONALE :

VOUS AVEZ DES CARTES EN MAIN,

A VOUS DE JOUER !

MOBILITE INTERNATIONALE : DES CARTES EN MAIN,
DES CARTES A JOUER 

Le partenariat AKI a souhaité présenter son travail sous la forme d’un jeu de cartes. 
Chaque compétence transversale se décline en trois capacités, lesquelles sont symbolisées par trois cartes. 
Nous sommes partis du principe que le jeune a nécessairement un premier embryon de capacités 
dans les 5 compétences AKI, développé au cours d’expériences personnelles, professionnelles, citoyennes.
La mobilité internationale va renforcer certaines de ses capacités, voire développer de nouvelles capactiés.
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MOBILITÉ INTERNATIONALE : DES CARTES EN MAIN,
DES CARTES A JOUER

Le partenariat AKI a souhaité présenter son travail sous la forme d’un jeu de cartes. Chaque compétence 
transversale se décline en trois capacités, lesquelles sont symbolisées par trois cartes. Le jeune a nécessairement 
un premier embryon de capacités dans les 5 compétences AKI, développé au cours d’expériences personnelles, 
professionnelles et citoyennes.
La mobilité internationale va renforcer certaines de ses capacités, voire en développer de nouvelles.
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Les partenaires AKI ont souhaité présenter chaque carte sous quatre dimensions et réaliser une fiche par compétence 
pour expliquer comment les jeunes vont pouvoir utiliser les cartes AKI dans leur vie professionnelle et/ou sociale.

Faire preuve de curiosité 

S’intéresser aux autres

Se renseigner sur son environnement

Comparer un nouvel environnement
avec ce qu’on connaît déjà

Aller vers l’inconnu

Prendre la diversité en considération

Avoir conscience de la diversité qui nous entoure

S’intéresser aux autres dans leurs différences

Partager ses différences avec les autres

S’enrichir de la diversité

Respecter les opinions diverses

Être à l’écoute des opinions de chacun

Exposer ses idées sans les imposer

Accepter toute opinion différente 
de la sienne

Accepter la critique de façon
constructive

Aborder le changement 

Être ouvert au changement

Comprendre les causes du changement

Comprendre ce qu’on peut gagner ou
perdre dans le changement

Avoir un esprit critique face au changement

S’investir dans le changement

Faire des propositions

Apprendre de nouvelles tâches, technologies

Être créatif

Être à l’initiative de changement(s)

Ajuster sa façon d’agir face au
changement

Laisser la place à de nouveaux repères

Changer ses façons de faire face
au changement

Se procurer les ressources nécessaires
pour s’adapter

S’adapter en gardant son efficacité

Nouer des relations avec les autres 

Être à l’écoute des autres

Se mettre à la place des autres pour 
comprendre ce qu’ils ressentent

Choisir le mode de communication le plus
approprié à son interlocuteur

Communiquer facilement avec de nouvelles
personnes

Développer sa faculté de
réseautage

S’intégrer à un réseau de contacts déjà existant

Créer son propre réseau de contacts

Entretenir son réseau de contacts via des
rencontres ou les nouvelles technologies

Élargir son réseau de contacts via des
rencontres ou les nouvelles technologies

S’engager au sein d’un groupe

Identifier les places et les rôles 
des membres du groupe

Participer aux activités d’un groupe pour
atteindre un but commun

Apporter son aide aux membres du groupe

Faire passer l’intérêt du groupe devant
son propre intérêt

Comprendre son environnement
avant d’agir 

Comprendre ce qu’on attend de soi

Prendre en compte les ressources et les
contraintes de l’environnement

Analyser une situation

Bâtir un plan d’action 

Résoudre des problèmes

Trouver une solution à un problème

Demander de l’aide si besoin

Apprendre aux autres à résoudre des problèmes

Anticiper les problèmes

Agir avec respect vis-à-vis d’autrui

Éviter de prendre des risques inconsidérés
pour soi et les autres

Savoir s’expliquer de ses actes et répondre
de leur conséquences

Partager la prise de décision avec les autres

Encourager les décisions collectives

Connaître ses forces et ses limites

Avoir conscience de ses forces

Reconnaître ses limites

Tenter de dépasser ses limites

Transformer ses limites en atouts 

Développer sa capacité à agir

S’interroger sur ce qu’il est possible de faire

Prendre des initiatives

Relever un défi

Chercher les moyens de rebondir en cas d’échec

Prendre sa place

Observer son environnement afin d’agir
au mieux

Se positionner dans un groupe en fonction
de ses capacités

Affirmer ses choix et ses opinions

S’exprimer sans se sentir déstabilisé par
la critique

> Ouverture d’esprit

> Adaptation au changement

> Sens des relations interpersonnelles

> Sens des responsabilités

> Confiance en Soi
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En mobilité internationale

Dans la vie
professionnelle

Dans la
société

Faire preuve de

curiosité

Respecter les
opinions
diverses

Prendre ladiversité enconsidération

Ouverture d’esprit

« Si tu diffères de moi, mon frère, loin de me léser, tu m’enrichis » (Saint Exupéry)

Cette compétence permettra 
au jeune citoyen de : 

• se préoccuper davantage 
de ses voisins ; 

• s’intéresser aux différentes 
cultures au sein de sa 

communauté ; 

• se renseigner sur les 
institutions au niveau local, 
national et international ;

• contribuer à un nouveau 
modèle de vivre ensemble 
en favorisant l’écoute et la 

compassion ; 

• valoriser la différence. 

Cette compétence permettra 
au jeune actif de :

 
• écouter,  comprendre,
accepter les idées de ses 

collègues et les intégrer dans 
sa propre analyse et résolu-

tion de problèmes ;

• prendre conscience que 
le milieu professionnel est 

constitué de personnes aux 
cultures diverses (valeurs, 

méthodes de travail) ;

•faire preuve de curiosité en 
posant des questions ;

 
• chercher à comprendre 
comment la diversité peut 

enrichir son travail.

L’ouverture d’esprit se 
manifeste par l’ouverture à 
l’autre, à la différence ; par 

l’intérêt et la curiosité pour une 
autre culture que la sienne et 
l’intégration de cette nouvelle 
culture dans son quotidien. 
L’intensité des relations, des 

rencontres favorise l’ouverture 
à l’autre.

À l’étranger, le participant 
est confronté à l’inconnu, à 
d’autres environnements, à 
d’autres façons de faire qui 
vont le faire réagir. À son 
retour, il va remettre des 

choses en question. 

L’ouverture d’esprit permet à une personne de porter un regard étendu sur ce qui l ’entoure, de s’intéresser aux 
autres et d’adapter son comportement et son discours aux individus et au contexte. En d’autres mots, être ouvert 

d’esprit c’est accueill ir la diversité culturelle et la diversité des opinions et s’adapter en conséquence.
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En mobilité internationale

Dans la vie
professionnelle

Dans la
société

Aborder le

changement

Ajuster sa façon
d’agir face au
changement

S’investirdans lechangement

Adaptation au changement

« Il n’existe rien de constant si ce n’est le changement » (Ghandara Buddha)

Cette compétence permettra 
au jeune citoyen de : 

• s’ouvrir au changement en 
considérant  les dynamiques 

et forces qui le causent ;

• surmonter les obstacles et 
de profiter des opportunités 

qui se présentent à lui ;

• s’intéresser aux alternatives 
et aux innovations sociales 

pour participer à la résolution 
d’enjeux sociaux complexes ;

• devenir acteur du 
changement en sensibilisant 
les autres à des causes (par 

exemple en utilisant les 
médias sociaux, en prenant 

part à des activités de 
résistance pacifique ou à des 
initiatives citoyennes comme 
la lutte contre le gaspillage 

alimentaire).

L’expérience internationale 
amène le participant à sortir de 

sa zone de confort.

En se confrontant à la langue 
du pays, à un nouveau 

quotidien, 
le participant va utiliser ses 
ressources personnelles et 

celles de l’environnement pour 
adapter son comportement 

aux lieux, aux personnes et aux 
situations. Il devra bien souvent 
faire preuve de débrouillardise.

Le monde du travail fait face 
à des évolutions constantes 

(globalisation, nouvelles 
méthodes de travail, 

nouvelles orientations, 
stratégies, mutations  
technologiques etc.).

Cette compétence permettra 
au jeune actif de : 

• réagir au changement avec 
plus de sérénité ;

• changer rapidement ses 
plans ou façons de faire 

(par exemple, en s’adaptant 
à l’utilisation d’un nouveau 

logiciel) ;

• faire preuve d’agilité et de 
réactivité dans le 

changement ;

• être créatif, de proposer de 
nouvelles idées (par exemple, 

émettre l’idée d’utiliser un 
nouvel outil numérique ou 

d’expérimenter une nouvelle 
méthode de travail).

 

L’adaptation au changement permet à une personne de faire face à des situations variées et imprévues 
dans une société en constante évolution.
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Développer sa

capacité de

réseautage

S’engager au
sein d’un
groupe

Nouer desrelations avecles autres

Sens des relations interpersonnelles

En mobilité internationale

Dans la vie
professionnelle

Dans la
société

Lors de sa mission à l’étranger, 
le participant va devoir aller 
vers les autres : intégrer une 
famille, une colocation, une 
équipe. Souvent, la barrière 

linguistique va le contraindre à 
fournir plus d’efforts.

Il va devoir également 
coopérer avec des collègues 
étrangers, développer des 
capacités d’écoute et faire 

preuve d’empathie. 

Cette expérience peut lui 
permettre de constituer un 

nouveau réseau de 
connaissances ou de personnes 

ressources.

« Aucun de nous en agissant seul ne peut atteindre le succès » (Nelson Mandela)

Cette compétence permettra 
au jeune citoyen de : 

• nouer des liens, dans un 
climat de confiance, avec des 

personnes de sa 
communauté : voisins, élus et 

autres citoyens engagés ;

• être plus à l’écoute et de 
faire preuve d’empathie à 

l’égard des autres ;

• s’intégrer plus facilement 
au sein d’une association 
(étudiante, syndicale ou 

autre) ;

• travailler en équipe sur des  
projets porteurs et 
structurants pour 

la collectivité.

Cette compétence permettra 
au jeune actif de : 

• travailler en équipe et de 
coopérer avec ses collègues, 
supérieurs, clients ou d’autres 
personnes autour d’un projet 

commun ;

• communiquer 
adéquatement (avec les 

bons outils et de manière 
constructive) avec tout type 

de personnes (qu’il ait ou non 
des affinités avec elles) ;

• encourager la participation 
et le partage des 

connaissances en se 
préoccupant à la fois de la 
tâche à accomplir et des

 relations entre les 
personnes.

Le sens des relations interpersonnelles permet à une personne de communiquer adéquatement avec les autres 
afin de nouer des relations, de s’engager au sein d’un groupe en s’impliquant activement à la poursuite d’un 

but commun et d’entretenir un réseau de contacts avec des personnes de tous horizons.
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En mobilité internationale

Dans la vie
professionnelle

Dans la
société

Comprendre son

environnement

avant d’agir

Agir avec respect
vis-à-vis
d’autrui

Résoudre desproblèmes

Sens des responsabilités

« La responsabilité c’est sentir, en posant sa pierre, que l’on contribue à bâtir le monde » (Saint Exupéry)

Le sens des responsabilités permet à une personne de respecter ses engagements en tenant compte des 
ressources et contraintes de son environnement, de rendre compte de ses actes et de répondre de leurs 

conséquences. Une personne responsable est fiable et digne de confiance.

Cette compétence permettra 
au jeune citoyen de : 

• situer son environnement 
immédiat dans un contexte 

mondial plus large ;

• mesurer l’importance de 
ses droits et 

devoirs civiques ;

• s’engager, en tant que 
bénévole ou militant, dans de 
grandes causes pour mettre 
ses compétences au service 

de tous (par exemple, 
s’engager dans la lutte contre 

la pauvreté ou la protection de 
l’environnement) ;

• chercher des solutions, en 
encourageant les décisions 

collectives.

L’expérience internationale 
entraîne de nouvelles 
responsabilités pour le 

participant (par rapport à sa 
sécurité, à la gestion du 

quotidien…). Il doit se plier à 
des lois différentes, 

appréhender des codes sociaux 
et professionnels autres. 

Devant assumer seul ses 
nouvelles obligations et 

résoudre des problèmes, le 
participant va gagner en 

autonomie.

Il va prendre conscience des 
conséquences de ses actes.

Cette compétence permettra 
au jeune actif de : 

• s’acquitter des tâches 
confiées dans le respect 

des objectifs, procédures et 
délais ;

• faire preuve de 
persévérance face aux 

difficultés ou contraintes ;
 

• assumer plus facilement 
les résultats de son travail et 
gagner la confiance de ses 

collègues et de sa hiérarchie ;

• décider avec les autres des 
actions à mener en veillant à 
ne pas prendre des risques 

inconsidérés ;

• être perçu dans son milieu 
professionnel comme une 

personne fiable.
.  
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En mobilité internationale

Dans la vie
professionnelle

Dans la
société

Connaître ses

forces et

ses limites

Prendre sa
place Développersa capacitéd’agir

Confiance en soi

« Si vous avez confiance en vous-même, vous inspirerez confiance aux autres » (Goethe)

Cette compétence permettra 
au jeune citoyen de : 

• prendre plus facilement 
position sur les causes qui le 

préoccupent ;
 

• s’exprimer avec assurance, 
émettre avec conviction ses 

opinions ;

• investir  des lieux 
décisionnels et participer 
à des débats d’idées (par 

exemple, devenir 
porte-parole d’une 

organisation ou se porter  can-
didat à des élections) ;

• prendre des initiatives dans 
l’intérêt collectif (par exemple, 

fonder une 
entreprise sociale ou une 

association).

La mobilité internationale  
comporte de nombreux défis 
personnels (contexte culturel 
différent, barrière linguistique, 
confrontation à de nouvelles 
méthodes de travail etc.) qui 

peuvent, s’ils sont bien 
gérés, conduire à une meilleure 
connaissance de soi (forces et 
limites), à plus d’assurance et 

donc renforcer 
la confiance en soi.

Cette compétence permettra 
au jeune actif de : 

• mieux connaître ses forces 
et ses limites ;

• mieux identifier ses 
possibilités d’actions (par 
exemple, réaliser telle tâche 

plutôt qu’une autre, 
demander de l’aide à ses 

collègues) ;

• relever de nouveaux défis ;

• exposer son travail à la 
critique sans se sentir 

déstabilisé, expliquer ses 
choix ; 

• rebondir en cas d’échec 
(par exemple, en modifiant 

la présentation de son travail 
et en y  intégrant les conseils 

donnés). 
 

La confiance en soi permet à une personne qui croit en son potentiel (connaissances, capacités, 
qualités, valeurs) d’agir avec assurance dans un contexte précis (professionnel, personnel, social).
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GUIDE AKI - ANNEXE 1 : MÉTHODOLOGIE

 

Pour élaborer ce guide, le partenariat AKI a effectué des travaux de recherche conduisant à un état des lieux 
sur : 

 • les compétences développées en mobilité internationale dans un cadre non formel ;
 • les compétences transversales attendues par le milieu du travail ;
 • les compétences relatives à la notion de citoyenneté participative ;
 • les compétences transversales présentes dans trois tests de recrutement internationaux (PAPI1 ,  
 SOSIE2 , D5D3 ). 

De plus, une analyse des pratiques d’évaluation de chaque partenaire AKI a permis d’identifier les  compétences 
transversales évaluées communément au travers de questionnaires ou grilles d’évaluation.
L’idée était de retenir une première liste de compétences transversales constituant un dénominateur commun 
(compétences développées en mobilité et utiles dans la vie professionnelle et sociale), de la soumettre à un 
échantillonnage de jeunes et d’entreprises afin d’affiner notre sélection.

La méthodologie et les recherches ont tenu compte des références culturelles allemandes, belges, françaises, 
et québécoises.

Le partenariat AKI a d’ailleurs bénéficié des apports de la section québécoise de l’OFQJ regroupée au sein de 
LOJIQ (Les Offices jeunesse internationaux du Québec). Une mission organisée à Montréal en février 2016 
a permis une première présentation des travaux à des employeurs québécois et de bénéficier de l’expertise 
d’Ewan Oiry et de Sylvie Guerrero, professeurs au département d’organisation et ressources humaines de 
l’Université du Québec à Montréal (UQAM). La délégation sur place a pu également échanger avec Hervé 
Dignard, agent de recherche et de développement à l’Institut de Coopération pour l’Éducation des Adultes 
ICEA.

Enfin, l’expertise de Rita Bergstein, Project Coordinator au Salto Training and Cooperation Resource Center 
a enrichi nos travaux.

Une fois la liste des compétences révisée, un travail collaboratif a été mené pour :

 • définir chaque  compétence transversale en utilisant les mots clés recueillis auprès des jeunes et  
 des entreprises, 
 • décliner chaque compétence transversale en trois capacités,
 • présenter chaque capacité sous quatre dimensions,
 • rédiger pour chaque compétence transversale un court texte expliquant son développement dans  
 une expérience de mobilité et son utilité dans le milieu du travail et la société (passerelles).

1 Perception and preference inventory (PAPI).
2 SOSIE 2nd GENERATION. 
3 Description en 5 Dimensions de la personnalité (D5D).
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• Compétence1  : une compétence est une combinaison de connaissances, d’aptitudes (capacités) et 
d’attitudes appropriées à une situation donnée.
 
• Compétences clés2  : l’Union Européenne définit les compétences clés comme « un ensemble transposable 
et multifonctionnel de connaissances, d’aptitudes et d’attitudes nécessaires à tout individu pour son 
épanouissement et développement personnel, son intégration sociale et sa vie professionnelle »
 
Les 8 Compétences Clés présentées, dans le Cadre Européen de Référence, sont les suivantes :
 
 1. Communication dans la langue maternelle
 2. Communication en langues étrangères
 3. Compétence mathématique et compétences de base en sciences et technologies
 4. Compétence numérique
 5. Apprendre à apprendre
 6. Compétences sociales et civiques
 7. Esprit d’initiative et d’entreprise
 8. Sensibilité et expression culturelles

• Compétence linguistique : ensemble des capacités permettant de s’exprimer dans sa langue maternelle 
ou dans une autre langue. Les compétences linguistiques peuvent être évaluées à partir du Cadre européen 
commun de référence pour les langues : apprendre, enseigner, évaluer (CECR)3 . Ce cadre de référence est 
utilisé en Europe mais aussi en d’autres continents et est disponible en 40 langues.

• Compétence spécifique à un métier/compétence professionnelle : compétence qui exprime un savoir 
spécialisé et un savoir-faire mis en œuvre et contribuant à un résultat, une performance.

• Compétences transversales : les compétences transversales sont des compétences génériques (directement 
liées à des savoirs de base ou des compétences comportementales, cognitives ou organisationnelles).4 
Les compétences transversales présentent la particularité d’être applicables dans un grand nombre de 
situations relevant des différentes sphères de la vie (professionnelle, sociale et personnelle). Dans le contexte 
professionnel, il s’agit de compétences mobilisables dans diverses situations professionnelles et utiles dans 
un grand nombre de métiers.

1 Définition issue de la Recommandation 2006/962/CE sur les compétences clés pour l’éducation et la 
formation tout au long de la vie.

2 Recommandation 2006/962/CE sur les compétences clés pour l’éducation et la formation tout au long de 
la vie.

3 Cadre Européen Commun de Référence pour les langues : apprendre, enseigner, évaluer (CECR). http://
www.coe.int/t/dg4/linguistic/cadre1_fr.asp
 
4 Définition proposée par le Centre d’analyse stratégique français. Note d’analyse 219 - «Compétences 
transversales» et «compétences transférables» : des compétences qui facilitent les mobilités professionnelles .

GLOSSAIRE



• Éducation formelle5  : l’éducation formelle n’est autre que celle qui est dispensée par le système éducatif 
classique, hiérarchiquement structuré et organisé selon les paliers successifs, de l’enseignement primaire à 
l’enseignement supérieur.

• Éducation informelle : l’éducation informelle est le processus qui permet à tout individu d’acquérir des 
attitudes, des valeurs, des compétences et des connaissances à la faveur de l’expérience quotidienne, par 
exemple auprès de la famille, des amis, des groupes de pairs, dans les médias et sous l’effet d’autres influences 
et facteurs présents dans son environnement.

• Éducation non formelle : l’éducation non formelle s’entend d’activités éducatives organisées en dehors du 
système d’enseignement officiel à l’intention de groupes particuliers poursuivant des objectifs  d’apprentissages 
spécifiques.

• Valorisation des apprentissages : processus qui consiste à promouvoir la participation à l’apprentissage 
(formel ou non formel) et les résultats qui en découlent, afin de sensibiliser les acteurs à sa valeur intrinsèque 
et d’encourager sa reconnaissance.6 

5 Définitions de l’éducation formelle, informelle et non formelle selon l’UNESCO (Jeunesse, éducation et 
action au seuil du siècle prochain et au-delà, Unesco 24 juillet 1998).

6 Cedefop, 2001 in European Commission, 2001.
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CONTACT
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https://www.aki-mobility.org
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